
Assemblée Générale InterProfessionnelle – mardi 21/12, 19h au B17 

toutes les infos sont sur le site  agip44.wordpress.com  contact : agip44@yahoo.fr 

 

Antilles, France, Italie, Angleterre, Espagne, Portugal,… 

ça frémit dans le chaudron 

La grande mobilisation en Guadeloupe, en Martinique et en Guyane, qui date de plus d'un an et 
demi, pourrait bien repartir. C'est en tout cas le souhait du LKP (Liyannaj Kont Pwofitasyon), 
collectif de dizaines d'organisations, qui appelle à la grève générale en Guadeloupe ce 14 décembre. 

La lutte de 2009, caractérisée notamment par ses grèves marchantes, où les grévistes entraînaient 
les autres au fur et à mesure de leurs parcours, avait permis, après  six semaines de grève, 
d’arracher l’augmentation des bas salaires, la baisse de prix de certains produits alimentaires ou de 
l’essence. 

Du moins le croyait-on à l'époque. Mais la réalité est tout autre, et bien des clauses de l'accord 
signé en mars 2009 ne sont depuis pas respectées, notamment cette hausse de salaire de 200€ pour 
une partie des travailleurs. 

Par contre, ce qui s'applique avec force et depuis des mois, c'est la répression du mouvement 
contestataire : prélèvements ADN, harcèlement judiciaire, amendes, peines de prison, violences 
policières. Voilà les méthodes de l'Etat qui veut briser toute velléité de combat pour que la 
pwofitasyon puisse se poursuivre sans obstacle. 

C'est pour marquer notre solidarité avec la lutte en Guadeloupe que nous avons choisi la date du 
14 décembre pour cette action publique de l'Agip44. Aujourd'hui le mouvement contre la réforme 
des retraites en France est (pour l'instant) terminé. Mais les liens sont en partie maintenus entre les 
différents secteurs et individus en grève ou en lutte, par delà les clivages syndicaux et 
professionnels, grâce notamment aux différentes Assemblées interprofessionnelles à travers le pays. 

L'organisation à la base, là où cela a pu se faire, est un acquis de la dernière lutte en France. Elle 
ne s'est pas faite partout et n'a pas regroupé tout le monde, mais c'est un bon tremplin pour la 
prochaine fois. 

Nul ne sait quand la mobilisation pourrait reprendre, mais ce qui est certain, c'est que nous 
traversons depuis un certain temps déjà, et pour un certain temps encore, une période riche en 
possibilités. 

Partout, les Etats tentent d'imposer des plans d'austérité et de régression sociale aux populations, 
dans le seul but de faire perdurer un système qui pourtant nous enfonce dans la crise. Coupes 
sombres dans les budgets sociaux, les services publics, suppression des droits acquis. Cette dernière 
crise du système sert de prétexte pour mettre un terme aux derniers acquis sociaux et aux biens 
collectifs qui échappent encore à la rapacité des financiers. 

Seulement voilà, tout cela ne se fait pas sans réaction. Et quelles réactions ! En Grèce, au Portugal, 
en Espagne, en Irlande, en Angleterre, aux Antilles ou en France,  se succèdent les grèves, 
manifestations, occupations, piquets. De quoi imaginer un grand tous ensemble… 

Vive la solidarité internationale des exploités et vive la lutte ! 


